DECLARATION; 

DV  ROY,  PORTANT"^ 
dcfcnfcs  de  porter  aucunes  découpu- 
res,broderies  de  fil, foyc, capiton, or  ou 
^ argent , paffemens  ^ dentelles , poinâ- 
coupez , cncrctoiles  &:  autres  cnrichif-  .. 
ç femensmanufaclurcz  tant  dedans  que 
^ dehors  le  Royaume:  Et  à cous  Mar- 
chandsLingers  de  trafiquer  defdits  ou- 
urages,  ny  les  expofer  en  vente. 

Verijih  en  Parlement  le  douzième  Décembre  ^ 
miljix  cens  trente-iroiSi 


A PARIS, 


?ar  Antoine  Estiene,?.  Met- 
tayer  C.  Prévost,  Impri- 
meurs ordinaires  du  Roy. 

M.  D C. 

Ki^uec  Priuiiege  de  fa  MajeJlè. 
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O V I s par  la  grâce  de  Dîcu 
Roy  de  France  & dcNauar-* 
rc,  A tous  cciixqui  ces  pre- 
fcntcs  Lettres  verront,  Sa* 
lut.  Les  Ordonnances  des 
Roys  nos  predcccflcurs  &:  les  noftrcs,  pu- 
bliées contre  le  luxe  &:  les  fuperfluitez, 
comn:)ccllesontreflenty,ainri  que  toutes 
les  autres  parties  de  la  police , les  cfFcds 
des  guerres  ciuilesquiont  àdiuerfes  re- 
prifes  trauaillé  noftre  Royaume  , auffi 
font-elles  demeurées  fans  aucune  execu- 
tion : La  licence  née  dans  la  confufion  de 
guerre, a efté  fuiuiedu  luxe,  qui  a pris 
vn  tel  accroiflement  par  la  conniuencc 
des  Magiftrats,  qu’il  eft  pour  rediiire  ce 
Royaume  à vne  langueur  mortelle:  car 
c’ell  vn  moyen  tres-certain  Sc  ordinaire 
pour  tranfporter  l’or  6c  l’argent  hors  de 
noftre  Royaume, les  Eftrangcrs  fonrnif- 
fanc  volontiers  à nos  Subjets  auec  grand 
auancage  la  caufe  de  leur  ruine,  par  le  de-* 
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bicqu'ils  leur  fontdcschofes  du  tout  in- 
utiles à la  vie,  dont  tres-fagement  ilsnV- 
fent  pas  eux-mcfmcs.  D où  vient  qu’au- 
cuns de  nos  Sub)ecs,poür  oftercc  profit 
aux  Eftrangers , ôc  remédier,  ce  leur  fem- 
blc,  à ce  defordre , ont  voulu,  tant  ils  font 
ingénieux  à la  ruine  du  public , imiter 
contrefaire  ces  marchandifesjleur  impo- 
iànt  neantmoiqs  vn  prix  apffi  excclTif, 
comme  fi  elles  eftoient  apportées  de  de- 
hors; ce  qui  augmente  le  mal,  le  rendant 
plus  facile  & plus  commode.  D’ailleurs, 
vnc  grande  partie  de  nos  Subjets  par  c- 
xemple  ou  par  vn  vain  défit  dé  paroiftre, 
s’engagent  tellement  à la  dcfpenfc  de  ces 
marchandifes  fuperfluës  ,quc  la  ruine  des 
meilleures  familles  femble  ineuitable,&: 
s’oftent  le  moyen  de  nous  feruir  s’il  furue- 
noit  quelque  occafioti  de  les  employer. 
N E pouuans  donc  plus  fupporcer  fans 
vne  maiiifefte  diminution  de  noftre  au- 
thorité,  vn  fi  grand  meipris  de  nos  Or- 
donnances; Etvoulans  preuenir  lamine 
qui  menace  nos  Subjets  de  toutes  fortes 
de  qiialitez , par  les  grandes  defpenfes  où 
là  vanité  les  oblige,  nous  eftimons  dc-^ 
uoir  oppofer  de  nouveaux  rcmedes  à ce 
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mal , qui  s’cfl:  infcnfiblcmcnt  accumulé 
dans  le  corps  de  TEftat , ôc  de  faire  les 
loix,  non  à la  vérité  proportionnées  à ctc- 
tc effrénée  licence, à laquelle auccTaidc 
- de  Dieu,  nous  cfperons  peu  à peu  de  met- 
tre ordre,  mais  tel  quVne  partie  du  mal 
qui  preffe le plusjfcra reprimée.  Avons, 
de  l’Aduis  de  noflreConfeil, auquel  cette 
matière  a efte  mife  en  deliberation , & de 
noftre  certaine  fciencc , pleine  puiffance 
& auchorite  royale,  fait  &c  faifons  tres- 
expreffes  inhibitions  d^fenfes  à tous 
nos  Subjets,  de  quelque  qualité  &:  condi- 
tion qu’ils  foient,  d’appliquer  Sc  porter 
dorefnauant,  à commencer  huiilaine  a- 
près  la  publication  du  prefent  Ediét,  en 
leurs  chemifes,  collets,  manchetces,coëf-r 
fes  &C.  autres  linges,  aucunes  découpu- 
res , broderies  de  fil  d’or  ou  d’argent,  paf- 
femens,  dentelles,  poinél-coupez,  mani- 
faâurez  tant  dedans  que'  dehors  noftre 
Royaume,  fors  les  paffqmcns  qui  feront 
faits  en  noftrcdit  Royaume,  iufqucs  au 
prix  valeur  de  neuf  liures  chacune  aul- 
ne, desquels  nous  leur  permettons  l’vfa- 
gc,&:  ce  fur  peine  à l’encontre  des  con- 
ticucnans,de  confifcacion  dcfdits  linges 


4£  Quarages,&!:  en  outre  de  quinzè  cens 
liures  d’amende,  applicables  le  tiers  aux 
dénonciateurs , les  deux  autres  tiers  au 
principal  Hofpital  de  la  Ville  où  les  lu^ 
gemens  & Sentences  feront  rendues.  Et 
daurant  que  les  Marchands  Lingers  ont 
efte  ceux  qui  ont  donne  occafion  au  luxe 
dcfpcnfcs  exceflîucs  qui  fe  font  faites 
par  nos  Subjets  en  rvfagc  dcfdits  ouura- 
ges,par  le  moyen  du  trafic  qu’ils  en  onç 
fait  aucc  les  Eftrangçrs,  y cftans  attirez 
par  le  grand  gain  qu’ils  faifoient  en  cç 
commerce  ; Afin  d’en  rctrenchcr  entière- 
ment la  çaufe , A V O N s pareillement  fait 
tres-exprefies  inhibitions  &:  defenfes  à 
tous  Marchands  Lingers  Vautres  de  nos 
Subjets  de  quelque  qualité  &:  condition 
qu’ils  foient,  de  trafiquer  dcfdits  ouura- 
ges  marçhandifes  cy-deflus  défendues, 
tant  dedans  que  dehors  noftrc  Royaume, 
ny  les  expofer  en  vente  à nofdits  Subjets 
apres  le  temps  cy-delTus  porté , 6^  çe  à 
peine  contre  chacun  des  contreuenans, 
de  confifeation  de  tous  Icfdits  ouuragcs 
& marçhandifes,  èc  de  trois  mil  liures  d’a- 
^mendc , le  tiers  applicable  aux  dénoncia- 
teurs , & les  deux  autres  tiers  à rHolpital 


principal  des  lieux  où  ils  feront  demeu- 
rans  & domiciliez,  &:  en  outre  d’eftre  dé- 
clarez incapables  de  pouuoir  exercer  au- 
cun trafic  ny  commerce , fans  que  pour 
quelque caufe  & occafiohquecefoit,ils 
puilTcnt  à l’aduenir  cftre  rcftablisà  exer- 
cer ledit  commerce.  E x afin  que  lefdits 
Marchands  ne  prennent  occafion  de  con- 
tinuer ledit  trafic  ,fuppofant  que  ce  font 
ttiarchandifes  qu'ils  auoiencanantnoftrc 
prelenc  Ediû , V o v l o N s & ordonnons 
qucquinzainc  apres  la  publication  d’ice- 
luy  ,ils  fe  tranfportentés  Greffes  des  lu- 
ftices  ordinaires  des  lieux  où  ils  feront 
demciirans  domiciliez,  pour  là  afFcr- 
incr  bc  déclarer  la  quantité  qu'ils  ont  par 
deuers  eux  dcfdites  marchandifes,  donc 
ils  iaifferont  vn  inuentaire  fîgnc  d’eux, 
fur  lequel  lefdits  luges  ou  aun  es  par  eux 
commis,  pourront  faire  la  vifite  defdits 
ouuragcs  en  prefence  des  Maiftres  bC 
Gardes  de  la  marcliandifc-,  fans  que  pour 
ce  lefdits  luges  ny  autres,  puifTcnt  pour 
raifort  de  ladite  vifite,  prendre  ny  exiger 
aucun falaire.  Vovlons  &:  entendons 
que  les  Sentences  lugemensde  confif- 
cation  bc  amendes  qui  feront  rendus  a 
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rencontre  des  contreucnans , foièht  éxc« 
curez, nonobftant  pppofitions  & appel- 
lations quelconques. 

Si  donnons  en  mandement 
à nos  amcz  & féaux  Confeillers  les  Gens 
tenans  nos  Cours  de  ParIcmcns,Baillifs, 
Scncfchaux,Iuges  ou  leurs  Lieütcriaris, 
& à cous  nos  autres  lufticiers  &:  Officiers 
qu’il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils 
facent  lire , publier , regiftrer , exccuterj 
garder  obfcrucr  inuiolablemcnt  félon 
leur  forme teneur:  Enjoignons  à nos 
Procureurs  Generaux , leurs  Subfticuts 
prefens  & à venir , y tenir  la  main , &:  faire 
coûtes  les  diligences  requifes  &:neceflai- 
rcs  pour  ladite  execution  , fur  peine  de 
nous  refpondire  des  contrauentions  en 
leurs  propres  priuez  noms  : G a r tel 
eft  noftre  plaifir.  En  tcfmoin  dequoy 
nous  auons  fait  mettre  noftre  Seel  à cef- 
dites  prefentes.  D o n n e^  à Saindl  Ger-p 
main  en  Laye  le  dix-huidiéme  iour  de 
Nouembre-,  Tan  de  grâce  mil  fix  cens, 
trente-trois,&dc  noftre  régné  le  vingt- 
quatrième.  Signé , L O V 1 S , fur  le 
reply  , Par  le  Roy  , De  Loi^enie, 
êc  fcGllce  fur  double  queue  du  grand 

Seau 


» ^ 

s Au  àê  cjre  îiùne.  Et  tncor  \ ccflro  eft 
ccrit: 

Leues yfuhlihs  xè*  regiJlrêes^BÜj&ce  re^ 
querant  le  Tmurenr  Generâl  du  Mey,  pur 
tjlre  exécutées  , gardées  oh/eruées  Jelen 
leur  ferme  & teneur  ^ aux  charges  drcendi- 
fions  fortées  fàrtArreJlc^  regifiredujeftié^ 
me  de  ce  mois  y Et  copies  coMationmées  aux  ori- 
ginaux d* icelles , enuoyées  aux  Bailliages  & 
Senefchaufées.de  ce  rejfortypouryejlre pareil'- 
lement  leües , publiées , regifrées , gardées  & 
ohferuéesyk  la  diligence  des  Suhfiituts  dudit 
. Procureur  General,  aufquels  enioint  dy  tenir 
ta  main  , (ét  certifier  la  Cour  auoir  ce  fait  au 
moà.  Paris  en  Parlement  le  donz^ilme 
^ecembre  mil  fîx  cens  trente-  trois.  | 

Signé,  DF  riLLET. 


EXTKJICrDES  REGISTRES 
de  Parlement. 

VE  V par  la  Cour,  les  Grand’  Cham- 
bre,Tournelle  &r  de  TEdiftaflem- 
blecs,  les  Lettres  Patentes  en  forme  d’£- 
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âîfl: , donncés:  à Sain^  Germam  en  Làyc 
le  dix-huidiéme  iour  de  Noucmbrclnil 
fix  cens  trencc-trois , Signées , L O V I S, 


&:  fur  le  reply  , Par  le  Roy,  D e L o m e- 
N I E , fccllées  en  double  queue  du 
graiKi  Seau  de  cke  iaune,Pâr  lefqüclles 
& pour  les  caufesy  contenues,  ledit  Sei- 
gneur fait  trcs-exprcfTcs  inhibitions  & 
defenfes  à cous  fes  Subjcts,  de  quelque 
qualité  &:  condition quMs  fôient, de  por- 
ter dorefnauant , à commencer  huidaine 
apres  la  publication  dcfdites  Lettres, en 
leurs  chemifes,  collets,  manchettes, coif- 
fes ôc  autres  linges , aucunes  découpures, 
broderies  de  fil  d’or  ou  d’argent,  paffe- 
mens  , dentelles,  poind  coupez , manu- 
fadurez  tant  dedans  que  dehors  leRoyau- 
me , fors  les  paffemensqui  feront  faits  en 
fondit  Royaume , iufques  à la  valeur  de 
neuf  liurcs  c hacune  aulne,  Et  à tous  Mar- 
chands Lingers  de  trafiquer  defdits  ou- 
urages , ny  les  expofer  en  vente , fous  les 
peines  y ;K)ntenuës , fuiuanc  &ainfi  qu’il 
efl  plus  amplement  porté  par  lefdiccs 
Lettres.  CoiiGlufions  du  Procureur  Ge^ 
lierai  du  Roy.  La  matière  mife  en  deli- 
beration : Ladite  CovRa  ordonné 


&:  ordonne,  ^ue  lefditcs  Lettres  feront 
..Icüçs,  publiées  , 'r«gifl:râçs , ^ «opics  d’U 
C€’l<;s  çnuoyécs  ^ux  Bailliages  Scnct- 
chavilTçes  de  ce relToct,  pout  y cftrp  pai eil- 
lemcnc  Iciies , publiées,  regiflrces,  gar-» 
déiîs,<5<:  obfcruocs  fclon  leur  forme  &:  te- 
neur. E T à ce'  fraude  ne  (bit  faite  à 
rexecution  d’iGclIes cLadite  Ce>va 
en  conïequence  defdices  Lettres , A fait 
& fait  iohibicions  &:  defenfes  à tQuçes  pet- 
fonncSjde  porter  enl®urs  chcinifes,ea- 
mi foies, coiffes, «ollet s ,foic  à fraizes  ou 
rabats  ,-rman€hocces,  mouchoks  tant  de 
col  qu’autres , bas  à botter  & autres  lin-' 
ges,  aucunes  découpures,  broderies  de 
fil,  foyb,  capiton,  or  ou  argent , ny  mettre 
fur  iceux  aucune  dentelle,  pafTemens, 
poinéf-Goupez  Vautres  enrichiflemens, 
manufacturez  tant  dedans  que  dehors  le 
Royaume, fors  les  pafTemens  qui  feront 
faits  dans  le  Royaume,  lufques  à la  va- 
leur de  neuf  liures  Taulne  feulement;  ôc 
fans  que  Ton  puiffe  coudre  ny  appliquer 
deux  ou  plufieurs  pafTemens  ou  encre- 
toiles  enfemble , ny  que  Ton  puifle  porter 
fut  le  col  ou  ailleurs  plus  d’vnc  pièce  qui 
foit  garnie  dudit  paffemenf,  foic^  fraizes, 


DV  TILLEX 


manekecces  , tnoueheirs  ,cour  do 
Col  ou  autre,  ay  qui  ait  plus  d’ouorago 
que  le  cour  d’iecUt , le  tout  fur  les  poincs 
portées  par  Icfdices Lettres.  Enjoiot  aux 
Officiers  de  tenir  la  mam  à rexeeutioa 
defdices  Lettres,  Et  ce  qoi  (era  par  eux 
ordoniîé,  exécute  , nonobftaac  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelconques , &: 
fansprejadieo  d’ieelles.  F a i o t en  Par« 
leenenc  le  feptiéme  Décembre  mil  fîx 
cens  ctente-crois. 


